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se rend présent à nous par amour pour nous, sa présence ré­
clame la nôtre, et il est juste que nous la lui rendions.

L’Eucharistie, c’est le Dieu-Homme présent, mais de plus 
donné; — c’est-à-dire c’est sa présence prenant cette forme

— c’est Notre 
se fusionnant

plus intime et plus profonde du don;
nous,

encore
Seigneur livré à nous, se perdant en ,

et voulant à toute heure que nous sachions qu il 
est à nous tout entier. Car l’Eucharistie que nous avons con­
sacrée et reçue ce matin, ne demeure là sur 1 autel que pour si 
donner demain encore ; et entre ces deux dons, elle est toute 
entière donnée par l’intimité de sa conversation et de ses rap­
ports avec nous. — En sorte que 1 Eucharistie n est pas seule­
ment le Dieu fait homme présent; c’est Lui-même donné, pas- 

totalement livré à nous... Mais le don appelle le 
don; et si Notre Seigneur est donné à nous, nous lui devons 

devons nous-mêmes en retour.

avec nous,

sant en nous,

un retour, nous nous
Enfin l’Eucharistie, c’est le Dieu-Homme donné et aimant;

_c’est-à-dire que la présence, le don de sa divinité et de son
humanité dans l’Eucharistie ne sont de sa part que 1 effet de 
l’amour, qui le sollicite de se trouver parmi nous, de conver­
ser avec nous, de mettre sa joie à être près de nous, de s unir 
et de se communiquer à nous. Car Notre Seigneur a assez dit

venions à Lui, que nousdans sa vie qu’il désirait que 
mangions ce Pain qu’il nous donnerait Lui-même... Son bon­
heur, la satisfaction de son amour, c’est donc de se trouver

Mais l'amour appel-

nous

parmi nous, et de nous voir venir à Lui... 
le l’amour, — et si l’Eucharistie nous aime, elle réclame notre
amour!

On le voit donc, l’Eucharistie, qui est le Dieu fait homme, 
présent, et se donnant par amour — et à qui se donne-t-il 
plus qu’au prêtre ? — mérite bien que ce dernier lui consacre

heure de sa vie sacerdotale par 
donner à

exclusivement au moins une
semaine pour la contempler, l'adorer, la bénir, se 
elle, et souhaiter qu’elle soit toujours plus connue et plus aimée.
rien de plus juste.

2. Ajoutons qu’il n’y a rien de plus avantageux pour lui.
(A suivre)
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